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tn:i~kty si a ~ c" -~> 'ontriis que je désira-s pendant lino année, 7t se dikant, po)ur-tint son énntion et son inquiétude
%ous prouîver combien je- muis re-on. se consoler du présent somrbre ltirent grandes. Il attendit i'tieure <le

- tîsient de vos peines, et maalhaeureux -Dieu tue garde l'ave'nir! la récréation avec fierté. et courut vers
de roula voir là peu compris. V':unitjé de irisLin lui f'ut d'u !e nai;aître d'étud.s 'ussitôt (IltC b> cocerj I I S J'~ k N-J'y suis faîit! <i t le maître dié- grand lecours. lui eût rendu la liberté.

dI T tL ie.«. _ l lui lisait ses odacl, ses poèmes, le -Elà bien ? demand;î-t il.P.% f - Est ce quel'l n s*labitue à~ Sour con>ut. t -tir ses plansdtc tratgtdia', sur -Je vous attendrai à Pari-) dit
ItAOUL PFiý NA ER7 t'rir ?tdetandai Trist il. la manwêre dont il ctnprenait l'ait, sur .J(éône.

- Il lu faut bien 1 Et pui., je v~ous lia dignité de l'écrivain. -Ainsi, c'est décidé ?
-l'avouerai, à vùus, la i lupart de leurs Tous deux, jeunecs, pauvres, inconnuQ, -L'amni donat je vous ai souvent

mirelianecttés ne îî'effleurcnt mêime pas; l'un q littant à peine ltes bancs de l'école, p:irl(-, Ali1pie Duval m'a trouvé une
Ilje nie sui-, t'lit urc exi>tence à part, et l'autre prét de terminer ses étude, petite placoe dans une imprimerie.

>oîîvcît, quiand i's ptnse't m'atteindre fiiis.aient (les plans merveilleux, éclia- votis allez peut êt'c trouver é-tran-2e
La vie à part qu'il sec titéaingeaa dlants ce, nméchiants e flnt, je plane dans Une t'aLudUiderit des travaux immtenses4, se- qIle je esois t îehaanté de remplir ceger

le lycée profita beaucoup .à ses étude.. s"lFtude putre et bleue iln:Iceerssible aux partageaient l'univers des le tres, ton.d'qp1i mais il n'eu cait point au
lesfurent Folides et brillantes. Et si mesquines trac. . scrîes et aux~ pcýtite., viia:eLî à tout, approf'ondissa'it lit tout. nialnibre des travaux moitié mianuel.ç,

les lye<é, ns criblèrent plus d'tnre t'tîis persécutions. déei.laieut tout. avec la1 conviction moitié in.II7us lisoit pr'us propre
'lri'aîi de leurs îîuolibets, le je-ur des -Je comprends cela, répondit arden te (le la jeunilesse, et l'ea traînemesàt et plus favorable à e lui qui se voue
distributio 1 s (le prix le vengeait aîaîîple- Tristaîii. de 'a vocation. aux lettres. Le labeur a toujours la
mient, et le, tmettait à s4a véritable - C'est pairee' que vous devez leJ lrue dévorait uin nombre énorme littérature pour objet; on se trouve
place. miel Ornat.lcomprendre (lue je vous le c'aisfic.de volumes; il résumait secs lectures àa fo)re.'nient, à toute heure, en> rapport

Le saar ecuonat nýi adres. VTous ausýsi, vous N il'07 seul ; vous ave bon ftîditeur, sain disciple, sons ami ; avec des écrivains, des jourrnalistes; on
sait des féettospubliq'ueýs, il dinîcit seize ans, encore dleux années ci V*os conmme les élèves se fusseýnt dout.'s dec éveille leur intérêt p)eu à peu; la
àl la table de M. Rýetttîon'.get citre C:ihe. études v'onît unir... Ve"us travaillez qluelqule chiose si le tataitre d'éýtudle' preuv'e que l'imprimerie e:t la typogra-
rine et Lutînville qui u'(oZaitt lit pro4-a bî~ eau'oup1, e.t. qtuand ces, frelons jaloux a' :ît enîporté des cahiers avec luii lotir pl]aie son t propices au développement
pluis liii parler, mais qlui coîaîiltuaiei.t Î, b) urdoînit ài vus ore Ics e't vous ma- i.es ver 'rist ai, il les ;,lapt'etit .es f,îcul és et ouvrent, bieni des portes

setotrer pour lui bo-nes et tl:o~~.ct'îi de leur- agillon, nia dirait. quie vous par ceur et leS luti récitait tott) star dani la carriére littéraire, c'est qlue
L.es racla lces le ruall) nien c>t à Ia fom. lie les enIlI idlt' paq, e t (lu-u ne muas isilupe, 'eillan>t la rtle' é:t iqiii. beaou coup dle nos homnmes eélèbr s; ont

ic, i liez le cutré qui se 1'.îs:îit 'le plu.; erçue, p:îr V''is ]ot  osîé'eiidêr es; lets 1:1 poéîsie avaient peour l2Oiii tfCi par ètre pr'otes Ott cotupo-
cri plus vieux tg Il i sel %-ait de r,' î.a:tiîtetir aecslî'à iciur sait et îaaécîant. lait euix î';;.tt i t frutit aîélý!t:dtt. Si teilles. Vous lie devez pýus qu"' quinze
dîtrunt les deuîx nîci, l[ire la lipai t Vao.. <us i'av%',. proté'é ltit ;a .1-c;i m i -ailIt 'l'i-t.',,, iltawml Iliî'is ic'i. Pr. nez P:atienîce une foi.; vos

dstalermcplîoyaienît à' oaa hier ce l'heure, 'lrs:iet je uIl Sens liettr,'îîx puartir- z vous!~ c -a'. llagé ou affect ion étudies achevées, vous ic rejoiîndrez à
î1uilsoi. nisdixanis ;lalî'iad Ce apuil'a ternel. Vous êt s p>our v'(î~ etl' h-'ide (lue je, sentirai l'ans.. et -alors 1p ut-t re po.«urr-.i.je

Il partait '(IUVe,t le maini poutr Ieý pl>1us jeun (clqse moi, iii . is lui soliitude e't' autoura 'le amoi hlorsqulie vouis ne 4er(ez votiQ être lus utile qlue ah. ns lta maison
Chamips et (lessiliait d'aplrèLs tiat (ino la so'uflratict, t reînlpeit les iiîaies dte pur' plus i, jeý s;is quel vouts ue poivez de M. 1tvnîoiiîget.

lait îa. il co»Iqir <' h ii b) au live et le acier.,. 'iis êtes ;eul au imonde, sanîs Iieinemr i- ;lit Ili;vre. Ce dioit le slis -ý!1'Us avez tlîit t. lit, ce q ue vouis
lisa it, à l'omîbre des liaies. QueWiia'fiais 1.tiamil!e, etj*uai pcrdu la1 miennîe... Sans sûfr, Jl-ipôiIle. c*'st aIllie votaiý lie ill oui lsoutvit'Z, volts m'aZvvz aiîié. Je Savais
il é, ry.. itsn pleatio ce' qu1 îi liai doute nious sommines du ioîaiba'e dQe enx Mlie ci. jai1:iisý ! e't. qule la p)rt.anllièle iul:uil bien (lue voire dlépa>rt laisserait en moi

i'tn:a i à I e:piit. t eniai)t le dîi naIîe qui (loieniat deveiir les a1r tisa ns Il!' pi i ni serat tviiadté ;a lParis sera' la 'Iîirtn vidle, niai's il cet devenu
2011 Maîur et sej rt n'llaibt compilte ades Il tir destitIé... Faisons îà utile, si e!le vôtre. îiéce.s 'ire... Si j'avais dt ie plaindre
ilialrîssi nis n l'îles. de.s Ifiret rsf. e ne peut. devenîir p.ranale... Nons ne' Et le' aaaaître d'étuîle u.'oîiSerr-ait 'le t out ce qui Ie fait Soniffrir, olieu

des éîîxioîs ~ étspar ui, livrec ou seroiîs petit êîî'î'janais c'élèbres, mlais la mini ait 'tri,'tam. serai je? Vous taie dessinerez souvent de
une- chose, un f;au ou uitpobèe noirs sommeîîis d'aigsîe rester hoîîiê. - J attends, reldtait il : j*a btt VOS nouvelles; vous nie ferez conîpren.

lllaýiîi, rtepobé, retrtempîé par la tes. salntir le sioutî ', le gerie le clat oi. le buIt et la nis relie die vos *travaux, et
lutte scola r.', il quîî itait son pauys liai. A part ir île ce jouIr, Tr;itn passa le sl'tle jIca peu s'éèvanoir et le '" îj'aurai par votas lat ptreumière initiation
bible, e t renit r:ait Il usl. la maaisaot dec la les a danse réc réatlion à cautser 'ivre ava'tt a. Il Iale Cti t stasne sitiu:,tiual à cette vie aqui -s ra l;a mica>ne, vie de
raue dle P ar'is, re).îal i d'u i iv(I u le i>ii tri' ai'é tiffles. I '<lui es CI) Vitait fosi t i v, unle a acu p., t m a(li Ilile (l011 ne Ilit te sants trêve. dle labeur', dle priva
ardeur pour l'êtu.Ie. bieantôt auix couitider ce:4. 8.1cunsse tlit paina. Je pu1 9 vot r uties jouais à' tionis.Le mleilecur iiii qlu'il eut au1 colitgt, b'étîit pa'esur les baacs aet Wîoffrait lit travail iii'anîîel, pourvu (lue je gar'de -Me peruiettczv, us nue question,
étl ait. lii, pauvre in; igre d'é-tdes. ltive, rien d'ex traoriîanaire ; miais, da'î>)uis ailes ititi ts pour la poésie, [tour la' liité. Tristan ?
liale, muai vêtu, pa> é qluatre ceatý t'ralices ajîtil était enl'eiaai da.is la prt-sîit (le rature v'raie t séî'ieus '. Quelqute - Parlez, iton ami.
lpar :ian, donît le coeur battait dauis uine pivrre (le ec lycée, et, quec les elaag1riîîs rêv'aeurs litre nous soos il 1hiit -Jusqu'à cette heure, on a pourvu
leîitr:ine f'îêlo et quli éîtottflit dans l'Oan- 1 avaicait paru s'épai sir autour de liait poiirtit., t4outeurgdatlci, LStoeilit ýe c lycae D il ciiaeai r.gadat le cil tio s o v (tre ltuxeio, le si vusî'atiteicé lcnjc;i . trua oî.n!zoIitîîoî céleste liii était venue, appereevoit' que lin$ ma:rchions star lapsju1d te.e icsar ne v011s
de bourreaux que d'é'éves. Unii jour, en v'ersanît (les larmes, tIe terre et agit' couitic lis autres liiliiii S a point ita qt susabt eu u

Le pion et Tris'tati gltiarent pa:r SC Joie sanls égales ai ait 'aida', il tr vaî sous -'i atOUS [eiisaats 111t. et ImiCietX 1ie~.soepattc oscitiuŽOm à veiller
eoîpta[rcidre. aimare inispira>tion dont il a el)!&t se re'ndre 'M a patie'nce (ast tin geîîre (je force otre t ie.' A îîrè' vltsl avoir tlan6

Le'. itiaîlre dl'ét.udes ai 'L'isî'.aa ne coIîtîîtt, dles Stroplihaîoiises et J'ai liii uuiiii à l'aris dirai s'oc upc (le le Mioyenît'îîceulc ils vous fo)ur: i.
IsOuvaiet t rirtnnuer île c'aIl ousiane pur4'-connuei un moi iî~' îi ; quîand il tii':aitra troutvé î(aielqie rosit celiii d'exercer. Ne le penîsez-v-ous

l'ont les faiible-, pour .4oufl'a'r censemable. Laî conisolationi céleste c'était la1 chose île conivena:ble à son gré, j"irai p1'S ?
Ce fut un jour de révolte q[ue Jérc- poésie. tentter foirtune îles lettres... Peuit être Xcn tur

Dite Ardoin poursuivi, rail1é, îaresaîîw Dès lors ce paria, ce mtailheureux aitiai'je déjà disparu de l'airène quandt
îîeiié ur tirî nmutilas vit subitkýeait Souffrit sanis impaitience les piqûfres des vous yentrerez ? Si je vîs eneoro,, je -

'ristan pra ladre platce à côté île lui, et, mîouchieronas. Il se da'guttiuns dles serai v'otre second à toutes le$ heureNs
Pains aDot dire, imiprimeîr etur eont g'ste hauteurs inaîccessibles W«x écoliers iîbs. et tous les jours 1 PENSION.
et lion air i.no surpri-is.e et uîîc crainate Lissées ait raileaurs. Il remnplissaiit sa Les mois se asrît
telles à ses caitimidces, ([ue lit troumpe Cac'he p)rea [île sîans dî<gostt; tattenidant Uno iiiatin, pendatt. la classe, J<rôiiie
Maalveillante se d iseil h,. retournuant à. pîtir s:a sit uatioai in elnîi icin. renceontranit les y'eux tic rr'i-.t:mai tira (le Trois ou l à aur trOitva'oîIt uine

f es ja:ux, à. ses coliscpluta, luiis>:ut Lface à. propice, rêvanit ait fonda do sçt> ceiur sa pochie tane lettre, lia lui maonitra sanis hostile pension ia No. t'*2, rit-c Sanigtuin et,
face îe nia itre d'éttudes i t l'élève, îl 1uiî' le [lvre et, tl'haîbiler Paris, iàifetiaio,,. et la r. pluaça dans sou p,9rte àdsp'xmoaos

- Je ate Illat tendais à. êt re souten réuali-sait des économiies itp sb'es, fer ucl'.
pr personnie, Monsitur 'rristan, dit !ec arauluss afin tl'tinisser tilt pécille -Jrôme v'a p:utit'l peu&sa Tris-tan,

jeune homme, CLtc vous; remercie. solfarruiit à. l'existauee uania' et il lui fut iiap-ssible de travailler,



LA SOIE4.

AVIS. . Le. 49ikonm e C-oritéljus rit- les objets iuanuifrwturllé. à laiii en ACET
Nou adessron nore ouralconeses amlours, ce qui serait dessous dii prix coïûetnt ? -

aux ersnne qu vodrot ~ assez ennuyeux, si soit récit Ces ng-eîîts-là, d'ailleurs, solIt Ui eieîqiauraiti'î*j
nos gens, rasonde cetin lan'était éïnaillé dle deux fleurs. (les vilins gueux, gens de site (les suiîLes sérieuse.,,eLatr,

<lozane ptitliti ' i '' te deû~î Catlierinoe,,ie de corde, pour vouloir ainsi Jiclîiio 'dininciselle i-~îiî'r PI
miSdre roii oreisdt le er adversaires, el je 111,41- étrangerî du1 lioîn il.' aîlo

IltulE 'tI; & IE qu'elle était habituéêe dJ brailler socie .1u rédacteur (1u Cra pauld \eù uiis c ; Illlll' îl it
-- . .- ~____ -- _____ <anis te liowde, puis il finit eni la pour dtiiiiiler lit luise à itiot, n.lllcbe Demo1(i elle Na~ . j

comlparant à unc plan/c exilée de ces chenapans. devant de Ioky sîtp:i
IL~ A. CS o 1 n sur une tcrre#* étrangérc ..... A près avoir cité un uau lic- <iiop. pili iure''iri»

pogrqýioi pas d.uns 80on pays.? jture, dune miachine imîportante, ~î~~ Osî'îîv~~l
Après le leuilletoii, le Crai u M. le Riédacteur conseille ait11 leu

~I01'BAL~LE 5 UILETIS7. ous présente sa tartine sous I ouvrein d'imlposor fine ninlolriielsu*j.
________________________- ---- titre (le :La Pirotevitin. M.e *,?11. les objets àn»fw/,é cou de~[ tŽtonretll'.~lu

Rieti (le plus nii utrel, (lit-il, l'étirait.'er. A -oc cetlte taxe, la (lil sont resli's liélidan tnule.
NOTREt~ TITRE. que dle demander la prTotectioni (111f'ctr du jys,-Cel le dPline li'ire, loî tou LdS

eni effct, que peuit-oni laire si l'onî mach ine iitiportaptî', -ains <IouLte fiaiIe Ii*I11111 rî'mî'îîîl SiComme nou1s l*'ons aillOliCé6 Wîest pas protégé ? I -pourrait contIiuer ses opéra- n'eut été . la pi'oui 1.1. rt(*. Fn
dans le dernier nuniéîo (lu Co"hio». 13ravo, M. le rédacteur dut lions, etc. gros cal;tril, qui les a t
notre Journ-ial1 a pïaraiiita ujou rd'h li, Crapaude( Ji Voilà qui J'pel 1't'il passc et (les inleil leurs. a~î.ot tIinî I l;llm'
souis tit niouveau titte. Nous ep-parler. Viv-e la protection Car Sur laquI *im pagr'e du1 à'usgî''leur ple îi,~, ii

a'ous que M. S"cie rencontrera j.artoîî, sans li protection, que peu vent ('uait a bas dle la î'requièlre .e uîlcmqi''*,.I.
Uni accuteil parIIfait et q n e.lle sera Jtiire nos hommes entrepereneurs ? colonneio.*je. lis: qun'on liait i tl ;o- àî1os' Qîîi'l cev
lue par l's damews et mesiýsieti îs de Et nos fe»inmcs enrp<nn~ litess d1'11n î'<' ; qu'on emp jlit so i trsd *iltin-Ilèl
Pristorratie (icomme piar le M. le Réd<acteur ? ller*; qu'o/i lide' son res! ,il(ll tit dî' a ý e.îI, du

peupl--Lejouniîaliste ainîulant, Les manufactures qui s'établis- 1Ivini ! que i tes-vouls de cleI1-i îonîitd lîar<i . w
3nir . l otirnItinèesent dales ce pays, cilocarec là ? C''est de l'on lîoio rapîulî sté- -. .L 'u~lmati L I.l3aurad li éieavec celles dles Etats-U Luse engalùu.U dtra s ains'i revenir' danîs ~

ai m era~~eý a o r ueor a d t e u -tterre ! ....... T ie n -, j'a- ý:v ite ré dIi gé t ç -a co ûte ml o i nis -

esquimalux. vais toutjours cru que c'était dles 'chir podr 1'îptsiu NOMI NATINS.Quant à niotre programmîe, il sera linîe nrpeer i établis- IEnl terîîinali. je prop'ose il 1
toujours le nmême ; libéraux comme Isaient les niuacues ais l'Académie Frrançai.sede recevoir bîis -i.

conser'vateurs atîl-ont lenu' part de 1 j'vu 1u jaeslié 's oneebestuuméar 4Llît.1.

compimnents. Si dans uit nui'oé( Ventue, que c'étaieiit les nin'le Rbédaýcte .. r dul journal veiti>'tdûttaçtsnous paraisssotîs tp u stil. lit, factures qui s'établissaient dl'el- L'rao (le IIOtnimer.J os. Du hiaiîîel. l.Ju
parti que sur IFautre., nou nou r les-mêmies ;miais Puisque le LUTIN, le îîiX Pont' le Dis;trict 'le' MIiq
î)renouis dans ILuvnai de li maitre l'a ilil, j'abjure Ilon er- ..- --. . ----- Iréal. vul î'éîzoltpoese ilu~ '-s îu
1pas faire dle jaîlouîx. Nouts avonls rer rieiîdtî à soI> p)aii. e, il 5dilto-'iiiit k
promis de n2 pias av~oir' de p)arti et Mais i7es mtatnfactures qtui . !JI ilri. aux il'îuêîîs lti':.s'étabiblisseîît commne eça d'elles- 1 Di ouis us îfîti',u' t

nosne uosIott ièmîies, ïon t fièrement punies, 'r î' i
allez! Elles sontl f'enéralenent -

.LEýS Bi':.\uTIiS LITrTÉUiAlIES rutinées et obligrées d'aller mn-
DU (lH\ >I2W ier leur paini. Dura-i le. scd le-.' - -. c ami'l 11,!le latci , C il-

Penîdant ce teîslles lwnînies Iciu il, eti ruuî ues '-
entrep;rene'urs sený) donneto t) ontisot elll a .iDepuis l'atpparition, du C,'a- lisant le C',a 1,u-eud. liits>;ît il .' le.utrs pil

imiid, la littératuire caîitadiennoe a lMa.ilteîîallt. ces pa l'esmi- lii''issaiî'es à la it îi'
fai dmmnss roges Ç, e uifictuires sou t runées pl'. le clieliiîî lie for' îiasaSillt 1.;îr Iluiiý

riez pas, c'est sermieux.C C'est (-Il moyen sui vant, savoi r :1. (l'Hle. Un blil a ,t" -i'lisantr son niinéro du :20 juillet j('Voilà Iln style qui senit le l laulr oa.'àlaî
que *j ai fa-it cetîc, mmportalnte tabellion.) Cii S. 'TIIISAVI.T. 13A ItllEit-Colf'f'EfR. nîuiit oî1e

découverte. Les iînîîfie'tzrie'îs <les Etats- affu'e~1lîiî a 1vtt ~ ~ t',u'î'iiGh;rIe Thl). ()1%*e-t ne par noutre. ittii Llit- e' rî.Soi feuilleton, d'abord, est -,nl Uni~s o, dle l' 4cerenv'oient bouîtique de biarbiier, oit se rsuîî-_____
,écrin ; j'y ai remarqué les p)erles <tains le P)a!/si (quel pays, s'il blunt les îîotalile' ile l'eulî'njlt.

~~uîvaîîtes vous plai t ý> pour s'informer- qu'el CIta îles a lat lanîgue buien iî îuetue, tLI 'CI&N.Devant ce cadavr'e, Wi/lheni resta est lc caIpital (le la mnanufactu(re de etale coinumue unevuitatl -

>nuet, immobile, contemplant d'un ce pays.,, (pauvre pay s qui nl a comèe.tt \I ceil raonoue e attnoîîî' danse ,îu'aî dernier
ai tmr le san' etcu. i qu~'ulle manuifacture), aor yl~ ilIoW (leilL dsesGgîi iatàIa's tn uli

riieur . Huo<luri a isent, en réduisant e objetls ni- auîrier', te-I'.nilalatà ars dnsl .i
nufacturés ù tant en dessous du Sci' e.Nlt aolrd iliaire, di-i, 1  l se î>1'<('Ill1e l une patiiî'liwDans le même aliénia, j- v'ois :Prix coû,tanît, on, v'a les conduire â de vingt miille.; luî'rsolilles pr-és#ente s enîseignîer l'art (le vî"rî'f t'Il Il-Mira leurate eteffrfayée, ac- la banqueroute en. pEu'r (le temps, e L per'sonnte ''~ vouIlulîec erfmi:î q'nsllpa *joi:

,croupie dans unl coin ;commle et nous serons alors débarrassésd* ùîî a fait ais mnoins dlix chansons frtlîeîî east puti i:
Soui$ Pellict d'unle violenlte Coli- concîîrîenîts et nons Pourrons re- SII mont compte et fautelan terc vi ifasn i l-I

queprnendre en pei ep par unoe 0 ( ig 'lé f',011,î11 titi dlieu, liar i F" epar 'Joiur'.
Plus loinl, M\ira dit: MAais non, augmentation des purofits ce que le'oi ciljsant, Clitlqes fatuébec. ~ O]\ELV

n'On, vouis nie voulez pas me tuer, nosarn ERU >ttte, > 1uî, et last Ch'arles fae sac
c'est ouf i'effi'yer. os adversaires. reîlît, surI sa chiaise, colittîne parl- nu prndqeNeeiC'est une mnanière pot-tique Voilà unie belle phriase, un poil enchtantemnent. 0lî'st1î etu aploeîîs<v quett

-et noble de dire: T~es pas fol le pâteuse, il est vrai, inais j'avote Tete t lbisy'dIlý
casque ; lit dis ça pourmne blagruer!1 que je nl'y vois pas biotelait [S sonît toujours prêts à pose'r ut'"

onet'a;ttrcî(eisàcexqiciottAprès être tombé epainoi- D'abord je nie vois pas qui les padenoo lexl-otsi' à ceux ui Ci'eu it'etià l''S~
soWilhem revient ù luii, et se agns vu s astepy pu a li d is lleore rtelt'epi

ageiits, ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ nuî veu anue'Oy or nq)1101, "il
turue dasi son uble i de..... s'inormer, quel est le capital, etc., publliée danîs le der'îiî'î ittîînéro (Ili ils rîrottîottelt (le ptondî'e 111wî huis1

uire dvss u to b e ..... xeulent co ndunire à la banque. Coî;11iox, il ftous est iînposýsihle de lion décente ent fairaîît ves oliirit
Bge ! route. Seraienit-ce, par hiazard, la donner'aju'dlui tiolis,

1
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* il)~i.-onseurjevouîdruais

SIV'îu 'i je 1flt'l hIe pr'ocuirer' nu
1.1) u r, plar [ti vl.e'iiti ýiie de voutre

RÉU.iACTEUii. - Ça. ieiii
cmliil' Si u Wî"iiS te îIs tro.p

,t-faire av'oir celiii quc v*ouîs

MttjS iontsieuri, vici ila camie
VOls atî'r i-iîv le jeiiîii

!j-01i11e, 'lites lui ique je v'Ii'l ra kIi
nuune grandt<e cml vé'rs:tiou ;',e

I- 'ilt Callii y vn ;lu qui
lîiit que1 je le suis lpas parce qlue

iemi tioni est Irîlanduais unais je
ý4'M> %lit ilîce que j'v'il sut Ilii. Moul

]I-''' luit ~un l'cissais Ili ina lut.,re,

t- junc'uîe j'fai fauit h'';i îît>îip

,!«fiiuI:igc utc'est ilitié avec. le Maiîre
l quIiviîi ont faite,- lute .hile-

IL, sus pas t'oî'at'iil e-'t i'ý

\01 husleu pouritanît vis jasewr

l'' Mlaire vous a dlit doe vuUiS eti

pvoisiSlis Commiiie lii pi dle plus
1', lu'i> veiller; pai-î'e que le.s 0ilt .

pour' l)Omi'u'hm' bie't taire dl.u
t i ul i s

.Ists pas t'oi'ateuir i't je vas
xii bhseiu tei' de devaitt volts. l1e vous
rý-iîiari'ie (le votre in t'n linn je sus
M'u conWtei de vous~ ati ies et pi si
*j- mius contenit (le vots acutu-es je'
-lw conten de moé.

Eli: en marcie Messieurs et con.-
su îi vous bol.

NOUVEAUX LM INlS7l'R ES-.

Les hlonorables MeFsinis Ross,
hliacluani(, Latîgceci et Starues
taant r'enmis leur's por'tefeuîil les, les
Muesietîns suivants onit été assei'-
îuits mardi matin, pour' les rim-

lilacet' -Jeanl Pot-à-Colle, Gabriel
t aphuuue, Jlér'émiePose-u-at
et Abrahiaî Fly.

Nons ferons conniaîtr'e aut pr'o-
tlbainu numéro l'état physiue, m1o-
ual et initellectuel dece cic's

iNOUVELLES DE QUÉB3EC.

Pt la prorogation du parlemnîct,
Michel rTailloi i a donné l'accolade.
à MecShane et Nelson et leur a pro-
nii d'ïtr avec eux à la prochîain(,

Seeshoi Ca été un V'éri'Mbl C:oq)
de tou<lrc pout- le chef de l'opposi
tion, lorsqu'i s'est, aperçu qu'il
alltuit perdre son plus beau farceur.
Il espèr'e, cjiîitraineni' ant
l>eoai la brebis égarée, et se con-

solle d'avanîe cil penusanit quie bien
ltt Michel rovip.id rat sur sa déci-

Les électeilu de biont t inolen,
fâchiés d'a voir élii un imbécile de
la trein pe (le Cliarles Laiîgel 1cr, se
propojisentt de s~'oidl r'seCi
liui faisan t do nnuer dles raclées ile

mectt re pmnr lix sos <le 1)10111 danis
laé têto. CO n'est pas uulauquo de

Ou1 croit qu'àl l'4X pilrationl dît
terme d'oüie dle Sou Excellnce
lAic L''tell ier de St. Jîîst, Liuw-.'

nnalitGouveuir <te la P'ovi uce dle
Qîéee lIon. P. V. \'altin sera ta

reuîiuplaî:aiit Dans ce am-i là i

fidè>le Gonzagîîe attirait ilumn' iic
fl'îtrî' a Cett '0111ît110 aide.î l' IînlP.

( :a fui'; deux beîaux moinies

L e Ceî'cle Cithlili îii îl Qmlî<''--
a i v: t' il lait. NY. Laqiv îil.îi donniîer

nueîî COnifî'rŽiie sur I'lilo hiii
piliq ue.

A une assu'îîîblee . C es memubre's
(lu Cerîle Ilypon'ilte <le Q è be,
ten ne vend red i dernier, il a ètJ

F<I-tnsprésolu qule Wproc'spO«
la caitonisation, en heuru vi van t, des
personn îes su ivanw ilcSCoiiiteerait

i iméd atemn t:
le l)octeiir Samson, martyr de

a saitîte cause ; lsraèl Tarte et
liunphile VaHll, défenseurs dle

1' Eglise Cathtol ique, metnacée par
l' envahtissenment dut libéralisnme po-
litique au Canlada ; et Tfeanî côté,
autre martyr du la sainte cause,
possédant tou tes les qualités rcquii-
ses pouir être admis dans le noyait-
mle les cieux.

i aL été aussi Proposé et résolu
que : Pitro ialis Treînblay, Na-
zaire Levasseur, George Lai'ue et
autrtes libéraux fanatiqutisseraient
condamnés à gémir dlaits l'enfer
pourt l'éter'nité.

1

l'tit'e éi'iitt: par' un1 elèv Be tilles-

Lî'ttts latýs un ÈWS nos

ent soit gente1î.

Agréez. tc.,

Cher Coussin,
Tui neuE'xueu's bien mille fois

si je ne t' ai pas écr'is plus vite, car'
je n'avais pas gr'and temps. Il y al
de la1 mro'talité dans Notr'e 1aison

T1ii dir'as à G uillaumne cer'taint n'oui-
blie je te pr'ie .Josephi de lui dit'e
quLe ni'îe C.,.. est nmot'te
à t 0l samedi soi' le 2.1 jauîi'ier

1 $'-.4 Après dle longues soufl'ran.
ces elle est enfin allée r'etrouver
sa mère dans les cieux, elle est
morte eni pielnt .lu bouillon.
.je ne t'écrirai pas bieauicouip
de nouvelles puice que ce jour
étant le dimnrihc je n'ai pasgî'and
tan t tuais je taIlîcrai dle t'éciie
toute la lettre M cotusiue quii est
nWo'ec était la fille de la sSeu' (le

1no1, pèr'e et par conséquent cousinîe
ge'mine dle Mnmc. C...~oht Quel

je l'ai aimé ecte enflin si patiente,
cau' elle' a supporîité sa maladie avec,

uiHI lbitiouice 0.tr1idni ' 1o je
la pi-Iuse bien itl ciel main tentant
car elle a bien souffer't. Je t'écrit'ai
surî une au ti-c liit des nouvel es
bien diffh'rentes (le celle-ci et je

t'n neiiue imal;ge duits l'autre
aussi.

CHOSES ET AUTRES.

I. 1. Hl. Beaîgrand journaliste -

amibulant, fondateur' de 350 joui'-
niaux aitx E,'tats-Ullis et maintenant
éd iteu r-p'o priétait'e du fidéral -'t
Ottawa ; a été fr'appé d'aliénaittion,

.mentale, lat semaitne dernitère. Il
petit ètu'c cer'tain (le nie jamais r'at-
tr'aper le peu qu'il a per'du.

La scène se passe à X, tout près
de Montréal, sont présentls , Ile
ntotair'e, l'avoct et le medleciiî de
'cudu'oit. Apr'ès avoir parlé de

chose set d'au tre, le nîotaire dematn-
de à L'avocat si c'est bien de dir'e
pet. t'i a-peui ? L'avocat prétend que
lion, qu'on doit dire peu-sà-peu.
La-dessus ue discussion teribi'let

Il paraît que le père Toussaint triste eLU'et cela a-t-il fait que lors-
est, entié dans une fireni' sans Ique nous étions après lui donner'
borne, eii lisanut sur le dernier des soins elle est expirée Mais nous
iunéro dul GO"I<OJL que soit gendre, avons eni du bon mnide qui se
Pltîlipp±Nasue'ats rsne sonut présentés pour nîous aider et
daiîs.Qnêlcc-EsI. D)epîuis lonugtenmps nous les avons accepté. oh Oui
le pir* ava iliuteîtton de briguer elle est bien heureuse car les soins
les suffr~uages lui-même, et s'est les plus imaginables elle les a eu,
tr'ouvé tent décontenanucé eti voyant oih ce n'est pas le manque de sons
qui i allait mni q uer sou coup, une qui l'a fait mourir. otii elle est
fois de plus. Pluilippe est àL lui bienhleur'euse ear nous l'avons pro-
déînioitrer qu'il méuirite plus quîe longéù par les soins et si elle était
liii le représeuter le pl)e. Uu devenu mieux elle attrait peut être
vieil évrtvellé die cette tr'empe ne vécu longtemps, et ses 'paîcents
devrait jamiais songer à die si lels seraient morts et elle n'autrait pas

(choses, eii tant de soins et par consequent
_______- ------ ~-serait morte plus vite. Oui ils sont

tous unis dans le ciel le père, lat
mère et la fille oit ils jouiront d'uni
bonheur non.seîulenuent de- Mille
deux milles et (le pins d'années,
mais d'un bonhieur éterne, qui nie
finira jamais !oit 1 puissé-je avoir

lta mîcine. avantage affin qu'un jour
réîunis enseml)e, nous honorions>
nous adorions, et que nous chan-

_______ - tions les louanges de Dieu. oht
__________ - onlîeuir tu ne Dns donc jamais

- - elle va étre enterré lemin mati,
oh si elle est dans le pu rgatoire, oh

APRES LA SESSION. bien elle eii sortira bien vite, parce
qu'elle aura beaucoup de messe,

L'Ho. M Chplen, ~iaiduri elle l'a bien recommné à Ma-
1)1us le trésor pubiu à sa disposition n.ohQeltrsse&aitr
eut obligé de vendre LaiSi,àMu a.o uletitsedasse
!réal, Pour pouvir~ vir coiiiule à l'agonip d'une pauvre enfant. qui
Pa r le pasisé. après avoir en iltu Rh unie, sa voix

__________________________________ est éteinte, et, e'lle n'a mie recoln-

COlýESpNDACE, vrei' la voix, qui a près a voir craché
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S'engage et l'oit n'entend pits que
ces mots:

C est peui t'âA petil non i, c'est pe 1t.
sàt U unt s'î'aient peut.tî'

venu a se donîner des couis si le
mdcn ne fuL intervenlu.

Blande dle bôtes s'écH'a ce det'ier.
ce n'esl, pas peu Cà-pet qu'ou dit,
id peu-s peu, C' esl i. apu

L'h est aspirée comme dans
hlestatue!

Nous nous ttouvioîis Fautre jotîr
dans un magasin de cette ville et
nous avons entendun demander les
effets suivants.

Des petis souîlier,, pour les
enfants de cuir.

Des robes potir des fenmmes d'in-
dienne.

Des bottines pour les R!lls de
piinelles.

Des pantalons poutr les htommes
de twveed.

Si Il. L, Il. Beaîîgrand avait été
présent. il se serait apetrçu qtî'à
Montréal, on liar-le auîssi Valgoît-
quin

Il par'ait qute le pèt'e de 1. IL.
Beaugrand. ré¾lacbetîr-proprîiétaire
du Fédéîu! était ttn Ir'oquois et sa

mèt'e ue Sioux. Il it'est pas sur'-
pirenant qtt'il coi.naisse tou tes les
langues sauivages, mieux queli lei
françti.

A la derniè're rôtiunion dlu Clubil
Cac'try l'on a disrî é air un su jet
quii mé'rite 'êVtre conniu dît publlic.
Quel Pst l'hlomîîme le pîluns liolm a i e
dqe Montréal. Charli-s Thlîiiiult oit
Fî1' ? Après' n îî' lonîgue discussion
Chiarles Thibaulît l'a 1'eirutorlî' pal.
tine voix.

L' Ech-eviii Grteniier est <1.' Ielon t'

d'Euirope il a troî'ù à son v'oyage
298) recettes que Mirliel 'l'ail loli ine

conntaissait pas.

Discouirs' (J'i, tîm llar'lianîd liien
cotnnu Aue cette Mq à ses eoînîtls
et aux aîie-t"nî's présenîts

"*Je MO sui apoi'çu que îles pira-
tiques étaien t Sort.ies sans avoir t ôt
Setrvies. S il y a quoelitiîn (ili
n'est pas c.oitetîl , qu'il seplin
auix auitorités.

II Nous a vons dles v'lapî'auix île
paille depuiis 1 ent à 1 piastre
cent, 2 cells 3î'eîtS, -i v'ents) -5
cents, 6 cent.,, 7 Cî'nîs,8 et,9
cents, 10 cent s. ( 'îaei''oîinn
jtusqtu'à cent.)

"Je vois .des emiployés quii nle
servent pas les daines conmue il
fauit. Les dames sonît priées (le
Dions avertir si les emp)loyé(.s ne les
«versent pas commîre il faut!

. Nous avons des cliapeaux de
pa ille depiuis I cent àX [ piatre .
cet, -1 cents, :3 Cets! -l v'ents, I'

enis. 6 ettîs 7 contis, S cent%,9
cents, 10 cenîts, et4.

'l'onles ntos tuarclia' dises sont
r'éduîi tes; îîoîî les Vetndons Prestque
pontr t'ieî.

"Nous avons dles chtapeatux dle
paille dlepuis I cent à I piastre :
cent) 2 cents, 3 cent,) -1 cenlts, 5J
cents, 6 v'ents, 7 cents, 8 cetîts, 9
cent, 10 cents, 'le"

Le Marchand contina pendant
pris de deux hones à î'épéter qut'i
av-ait les chapeaux (le paille à bon
tuauch&. Notus luti conseillonîs <le
modlérer' ses goûits pour les dis-
Co tirs11.

L'Hehîeviui G' otiit a achet, Ci
l'Expositon dio Paris, une puire de

i'hiatsstîrps mesuranît trois piedls et
six pouce. Il l'aprsentée à son
ami l'Eî'hev'ii Char'les Thibauilt.

i'1'sL~A SESSION.

G.lo.1. 3-Ayil. pi'ôl'nîl lr;îhi-
quiet'l.''itoii danqit ls a' vie
privée .Niîs 1'~Vinus vut il nmiu'le
dernier' à ttô'e 'iralît les biettes
aux .xî'îîrsimiiites <le iitîôîl.

CI1I A Il A t) lu:

.le renîfermîe eii flon A Sel,
D)es mîonstres iîî nom ibra lîls,
Des r'ichîesses introuvaNles
L's p~ar'ques teloîtahîles

E't pîlus d'uîn patuvr'e humain.

sans étî'e merveŽilleutse,
Mlaint mîédec:inm me dloi t
Sa vogue pt'oîigiplîsî',

Me tr'ouv'e copietîsi'.

LE TOLU'.

JTe cita îna i tais soutvenît
Pa,' nî:t dotuce éloquence
'Je fils v'oleuîr ; cepenîdanît

chacun Il coniifiance
En moi <liii cha;nge tanit.

lzj M-A- CT-ùIO2Ž i-.1

Reduction extraordinaire ýda#slsPi!

F. X. LO.7Â.LIZR e Cie.,
No. 293, RUE ST.. LAURENT,

Coin- (10 la fUeMione oral

Oîît Iliotncuir d'informrn' leur nombreuse clienttèle Ot le Public on gI'nIr*î, qu'a

partir du 1->REM IJ 1,f JUIILLEiT,
ihs ou t l"'ci<Ie do fai re' nue ut' ductioti coîîsidér b lo Wlî îs lha lix de i oti ts leursn
chauîulkes et que unte rddctin durer 1jwudîum toU lu nîois, allî du Inrv'îarrr le,
M apin i pour rpc.,vWi le s Marc liiîd ires d'A utoinîte.

Pouri dlonnerî uîne' idéhe do la grande sid ti on qp nou calfnero au i 'liî. voici
les prix réduit de qu('lques articles doý preiier choix.

Departement des Modles:
Grenaî(line-, un lot cnnsiderable .. vailnt de 30 à .10 cts, sera venu.î de i eot,.
Mousseljines 1)our lItol'esý............................................... ........ ut
Ufl luit si) prre dc Bil :lanut ines ........................ .... la iii 25 et 5 plr 10 ct.
Un magu'l.<u lit dle Touiles à lilics...................nVaant 125 'ts. ct ;'eili'tîes 10 cIS
Un lot coîilr i. l*Etcît!s ii hloes .............. avi lant 2.' cts. et Vvnlîîe. 10 cui.
Une i rèsgranîde miO de ii t "copnis Vl ndlicnnt ne............... leou r 3 ':ts. lit %verge.

J«laI ités ll'a Ipavaîs noirs à des l)i \ délianut tuit'ý coti îtiti on.
Unî grandî' assortinnt dte Chlau , Fle urs et Illîî mis, vonii us â deos pix Iéîuo.at

aus eile ni1 î''itlln
~L eex cel bute %od iýste dIi rige 1' IV 1).îa itt'miibt (le la Moit.

Depa rtemnert des MN-essieurs.
U .ne r'-luclioîî encorc idiîs extraordinaire, a -1-tI* faitu dans ci! el'jîarî''nîîi1. il

serait ilîtîl'' Il''nu1nfî'r.'r içi tous ls pýri. 1.1, 'lepirteîin nt rouqblrelîl :iii iété
coîsîîra't.'I'tîk ~i s .iîl'i o111ele isetion quIirhiiir' t :s'Ii lirai,$,

Caiuisîrî etî~*î: laW -,b,ýnuI.~î..'c' uîlî.' osî~ iîilq~tc.

slqî. j,:.ial <tri et'UnI w"'f c lit fl'îhique: de Si.Ifuî.

.1 I1part1111int t 4 Iîri l Ta'x"'liI l.illeuir, M. A. 31)>Iliisî
1*(aý\,,-"'.Itl-r lof ou'rdts , uMi le lilli- 'Iîîrt î'bi

1,e' déiîrt'iiî''uîl d.la iliiîg''ni''jV î lîuîu': ' e îîîm nîîî l n.uiýi Im.î l :rMdIe
vaiîvel' et le 1-o,î mîarche',IŽ.lfiîl îtt''

N',,îîl'lirz paç lei p/iîî'

203, listeV' %t.S & CIEla

Une grande chance de
faire de l'argent.

,, i mi 1-mhllîîtri.il Imirîit
fitiîîlivs, il tr:'" lion îiirî:ié N iîîii

qu 1.Iit aglir sil'c Sus cotiilln'-lr
â g"nit. Les oi rages 'l'airt ics 0.115 "e
ganîts mon dlomieb"atiiitcînt aux abori-
néf.wz. 1.(, î.rix da .îî'i'it c!'t si lias
quîe ou t le i, sr-ucr'ii'nt. tUn fleno
îigPhts rapporte îîiî lài pls de M15
Jlar seîiaim Uni~ lamaî liarîi ios agents
es i quî'elîle aî troulvé '.<1s' seritiosm mri
dlix jur s. Tlouîs iîîs aîge'nlts font deI
genît. <On îone (IlV.. Iîitil i*gUtî!
c ieîi qîl. les lireîtiO1i et les itails. Il
n'ený c oîi iin l)iii r comm inencer. Sivu
<usinez une1 ociîipli jnctli Ien-11
vo'.eanolis aor aiil' 'uîrs~ra

1l'oploý .oilîî 1-11 '', Pintliiîl. Malleî mi a
Tt, Iesior 192 rwil,'ié.t oii 9

LOUIS TESSIER

MARCHANOB EN COMMISSION
ET A'GE~NT~(l:~'iiL

OFFICE: 192, RUE NOTRE-DAME.

Agent t'oîir lei Veillte Qt le lonage îles
pîrolîitisàl îlle il l )a gii, col-

lectur Je ompesBillels, loyers, t.
A.suraîce sur la vie' et lirolprisýtés, ainsi

que toute autre atlkaire en geinral.

$8E0,OOO
It îiir suirh p .î piItl i 'ý i;ii«»I -'t

iM. DESJARDINS
.Avoc&st

192, RUE NOTiiE-DA.)F.

:\ î''.(.ý' 'îir î,rreîiièro lîptî 1u 0 Ia
prîiais de pîompièe cIa"q e. à t' ii**

Md11.

ON A BESOIN

150 Garçons

POU. VE IE.1F

DéB LA S13CIfl publie les aniioui-1
es à (les pnt .ý extra.ordIiiinient
lis, mnessieturs les miîrdliatîds soilit
pié-s de, lui faire utîe visite.

Ed i (ur îs.Propî'iôa ies,

No. 2-5, rtic St. Gabî'iel, Nonél.
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